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Tableau 1 : Caractéristiques socio-économiques des promotrices de fermes piscicoles 
Paramètres Fréquence Pourcentage 
Origine du promoteur 
Autochtone  12 66,67 
Allochtone  6 33,33 
Allogène  0 0 
Tranche d’âge de la promotrice (ans) 
30-40  5 27,78 
40-50 6 33,33 
50-60 5 27,78 
Plus de 60 2 11,11 
Fonction principale de la promotrice 
Salariée 5 27,78 
Opératrice économique 2 11,11 
Agricultrice 8 44,44 
Piscicultrice  3 16,67 

 
Profil des fermes piscicoles appartenant aux femmes 

Les caractéristiques des fermes piscicoles appartenant aux femmes 
sont présentées dans le Tableau 2. Ces fermes sont situées à 55,56% en zone 
urbaine et périurbaine contre 44,44% en zone rurale. Le nombre d’années 
d’existence de la ferme est inférieur à 5 ans pour 33,33% et compris entre 5 
et 10 ans pour 38,89%. La superficie exploitée de ces fermes est inférieure à 
1 hectare pour 77,78%. Les étangs (100%) et les étangs-barrages (16,67%) 
sont les structures rencontrées sur ces fermes.  Le système de production est 
essentiellement semi intensif (83,33%). Le tilapia Oreochromis niloticus est 
élevé sur la totalité des fermes (100%), viennent ensuite les silures pour 
33,33% des fermes. Les femmes promotrices utilisent les aliments 
commerciaux (55,56%) ou fabriquent leurs propres aliments (44,44%) pour 
nourrir les poissons. Cependant, le tiers d’entre elles (33,33%) associe les 
sous-produits agricoles aux aliments commerciaux ou fabriqués. La majorité 
(72,22%) des promotrices de fermes piscicoles embauchent un gérant et 
55,56% d’entre elles emploient un personnel composé de deux à quatre 
agents.  
 
Production des fermes piscicoles appartenant aux femmes  

Le profil de production des fermes piscicoles appartenant aux 
femmes est présenté dans le Tableau 3. La durée de production de poissons 
marchands est supérieure à 9 mois pour 72,22% dans les fermes. Les poids 
marchands tilapia sont en majorité supérieurs à 300g. La production annuelle 
de poissons marchands est supérieure à une tonne pour 66,67% des fermes. 
Le rendement obtenu est compris entre 1000 et 10000 kg/ha/an pour 66,67% 
et plus de 10000 kg/ha/an pour 11,11%. En somme, la totalité des fermes 
appartenant aux femmes enregistrent une contribution de 2,89% à la 
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production totale de poissons marchands enregistrée sur les 301 fermes 
piscicoles enquêtées (Figure 4). 

Tableau 2 : Caractéristiques des fermes piscicoles appartenant aux femmes 
Paramètres Fréquence Pourcentage 
Localisation de la ferme 
Urbaine et périurbaine 10 55,56 
Rurale  8 44,44 
Nombre d’années d’existence (ans) 
Moins de 5 6 33,33 
5-10 7 38,89 
10-15 1 5,56 
15-20 3 16,67 
20 et plus 1 5,56 
Superficie en eau exploitée (ha) 
Moins d’un ha 14 77,78 
1-2  2 11,11 
Plus de 2 2 11,11 
Structures d’élevage utilisé(1) 
Etangs  18 100 
Etangs barrage 3 16,67 
Systèmes d’élevage pratiqués 
Extensif  3 16,67 
Semi intensif 15 83,33 
Espèce élevées(2) 
Tilapia 18 100 
Silure 6 33,33 
Heterotis 3 9,09 
Mâchoiron 1 5,56 
Aliments utilisés(3) 
Commerciaux  10 55,56 
Fabriqués à la ferme 8 44,44 
Sous produits agricoles 6 33,33 
Aliments non conventionnels 2 11,11 
La promotrice gère sa ferme 
Oui  5 27,78 
Non  13 72,22 
Nombre de personne travaillant sur la ferme 
Moins de 2 5 27,78 
2-4 10 55,56 
Plus de 4 3 16,67 
(1) Différentes structures peuvent être présentes sur une ferme 
(2) Plusieurs espèces de poissons peuvent être retrouvées sur une ferme 
(3) Différents type d’aliment peuvent être utilisés sur une ferme en fonction de l’espèce et 
du stade de croissance des poissons 
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Tableau 3 : Profil de production des fermes piscicoles appartenant aux femmes 
Paramètres Fréquence Pourcentage 
Durée du cycle de production (mois) 
Moins de 8,5 3 16,67 
8,5-9 2 11,11 
9 et plus 13 72,22 
Poids moyen du tilapia marchand (g) 
Moins de 250 1 5,56 
250-300 5 27,78 
300 et plus 12 66,67 
Production annuelle (kg) 
Moins de 500 4 22,22 
500 à 1000 2 11,11 
1000 et plus 12 66,67 
Rendements (kg/ha/an) 
Moins de 500 1 5,56 
500-1000 3 16,67 
1000-10000 12 66,67 
10 000 et plus 2 11,11 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Figure 4 : Contribution des femmes et des hommes à la production de poisson 
sur les fermes enquêtées 

 
Discussion  

La proportion de femmes (5,98%) promotrices de fermes piscicoles 
est faible. La pisciculture en Côte d’Ivoire est donc une activité 
exclusivement masculine. A l’échelle mondiale, il existe très peu 
d’information sur le genre dans la pratique de la pisciculture (FAO, 2012). 
FAO (2008b et 2008c) rapporte 5% de promotrice de fermes piscicoles au 
Ghana, 6-10% au Cameroun. Selon FAO (2012), En Jamaïque, la proportion 
est substantiellement élevée (8-11%). Cette faible présence de femmes dans 
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la pisciculture serait due à des contraintes sociétales communes aux femmes 
parmi lesquelles l'accès à la terre, à l'eau, aux moyens de gestion 
(alphabétisation), au capital (crédit) et les droits d'entreprendre, de disposer 
de ses revenus et d’investir (FAO, 2011a ; FAO, 2011b; Karacayir et Sacik, 
2016). Dans d’autres pays en revanche, la proportion de femmes promotrices 
piscicoles est relativement élevée. C’est le cas au Nigéria, 20% et 40% 
respectivement dans les Etats de Kaduna et de Lagos. Au Srilanka et au 
Bangaldesh, les femmes représentent respectivement 30% et 60% des 
pisciculteurs (FAO, 2012 ; Veliu et al., 2009). Ces données suggèrent que 
dans certaines régions de la Côte d’Ivoire comme dans certains pays, les 
contraintes liées aux barrières sociétales, aux mœurs et aux coutumes ont pu 
être atténuées. Les variations observées seraient donc dues à la capacité de 
certaines régions à se défaire des difficultés liées au genre dans l’agriculture 
et l’élevage et le niveau de développement de la pisciculture. Cependant, 
quelques soit le domaine d’activité considéré, Karacayir et Sacik (2016) et 
Wef (2014) rapportent une dominance du genre masculin dans l’emploi et la 
productivité agricole sur le genre féminin. La pisciculture n’échappe pas à 
cette règle dans la majorité des pays du monde (FAO, 2012). 

Par ailleurs, les questions de droit foncier, d’accès à la terre et à l’eau 
justifieraient la forte proportion de productrices autochtones. Les femmes 
pratiquent en général sur les terres ancestrales. Cette situation explique en 
partie l’absence totale de promotrices allogènes. Aussi, la proportion de 
femmes ayant un emploi et salariées traduit-elle l’intérêt de plus en plus 
croissant des femmes citadines à la pisciculture.  L’origine  autochtone et le 
statut salarié représenteraient des atouts pour l’amélioration de la 
productivité. Selon Idumah (2006) et Oni et al. (2009) la possession de la 
parcelle exploitée, l’éducation et le statut social influencent positivement la 
productivité des exploitations agricoles. Les productions enregistrées étant 
toujours meilleures chez les agriculteurs autochtones, propriétaires terriens et 
scolarisés. De plus, les femmes enquêtées pratiquent la pisciculture en milieu 
urbain et périurbaine. La proximité des fermes aux villes traduit une volonté 
d’investissement, de commercialisation dans les grands marchés à proximité 
et de gain.  

La pratique du système semi intensif de pisciculture en étangs par 
83,33% des femmes contre un total de 51,83% enregistré au sein de la 
population enquêtée révèle une réelle volonté managériale et de 
modernisation de ces femmes. En effet, ce système est pratiqué par 
excellence dans la plupart des pays à forte production piscicole de 
l’Amérique, de l’Asie et de l’Afrique tel que l’Egypte, le Nigéria, le Ghana, 
l’Ouganda et la Zambie (Lazard, 2009). Les rendements enregistrés chez les 
femmes sont en majorité compris entre 1000 et 10000 kg/ha/an et sont dans 
la gamme de rendements rapportés (1,5 à 15t/ha/an) par Lazard (2009),  
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Lacroix (2004) et Mikosalek et al. (2009) en système semi intensif. Le 
système semi intensif, la monoculture, l’achat d’aliments commerciaux et 
l’emploi d’un gestionnaire pratiqués par la majorité des piscicultrices 
témoignent de meilleures conditions de production par rapport à la plupart 
des pisciculteurs rapportées en Afrique de l’Ouest en générale (Hecht, 2007 ; 
Gabriel et al., 2007 ; FAO, 2008a ; Crentsil et Ukpong 2014) et 
particulièrement en Côte d’Ivoire (FAO, 2008a ; Brechbühl, 2009 ; Kimou et 
al., 2016). Les pratiques observées et les résultats enregistrés, permettent de 
dire que les femmes pisciculteurs contribuent à la production de poissons 
marchands de poids conformes aux besoins des marchés de l’Afrique de 
l’Ouest (Lazard, 2009). Ces résultats sont en accord avec ceux de Odongo et 
Muhua (2015) qui rapporte qu’en agriculture, la productivité est 
positivement corrélée au genre féminin, au niveau d’investissement, à la 
qualité des intrants utilisés et à l’actualisation des techniques. Les 
piscicultrices ivoiriennes représentent un réel potentiel de production de 
poissons marchands de qualité en quantité. Cependant, la faible contribution 
des femmes à la production piscicole rapportée est la conséquence de la 
faible proportion de femmes enregistrées. Une meilleure implication des 
femmes à la pisciculture requiert une démarche similaire à celle proposée par 
la FAO (2011a et 2011b) à savoir la réduction des inégalités entre hommes et 
femmes, l’accès au crédit, la formation et la vulgarisation des bonnes 
techniques de production auprès des femmes. De même, la pisciculture en 
tant que opportunité d’investissement et activité génératrice de revenus et de 
profit doit être présentée et facilitée aux femmes (GIZ, 2014). Sa promotion 
à travers les projets spécifiques aux femmes et la création de centre de 
formation féminin continu en pisciculture aura pour conséquence d’accroitre 
la proportion de piscicultrices et leur degré d’investissement dans la 
pisciculture en Côte d’Ivoire.  

 
Conclusion 

La proportion des femmes promotrices piscicoles est faible dans les 
Régions enquêtées. Cependant, elles présentent un bon niveau 
d’investissement de production et de rendement. La promotion de la 
pisciculture auprès des femmes, la définition et la mise en œuvre des 
mesures d’accompagnements permettraient de susciter leur intérêt et de créer 
un environnement de production durable de poisson d’élevage en Côte 
d’Ivoire. 
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